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LE SURVIVALISTE 

Bienvenue en enfer 


Si la vie etait unjeu... la seule regie serait de survivre. 


homme qui repond aux ques- 
tions ci-dessous, raconte com- 
ment lui et son clan ont survecu 
pendant un an dans une ville de 
60000 habitants durant leffon- 
drement de la Bosnie en 1992. 

Sans eau, sans electricite, sans petrole, sans systeme de sante, sans pro- 
tection civile, sans systemes de distributions ou de reseaux traditionnels, 
ce survivant devenu par la suite survivaliste, temoigne sans detours d une 
survie urbaine crue et pragmatique. 

Lechange est long, et ce qui est presente ici nest qu’une ligne droite 
pouvant nous faire conscientiser certaines lacunes, ou encore remettre 
en cause certaines idees quant a leffondrement de la normalite dans un 
univers urbain. 






L’avantage de ce retour dexperience, est qu’il est batit sur un ques- 
tionnement purement survivaliste issu du forum « Survivalist Boards », et 
que l’orientation de lentretien est done extremement cible sur les realites 
d une survie urbaine durant un effondrement de la normalite. 

Meme si ce temoignage reste d une situation extreme, il nous per- 
met d’entrevoir ce rtaines realites, et de retablir une certaine priorite au 
sein de nos preparations. 

Je suis de Bosnie, et comme vous le savez, cetait lenfer la bas de 
1992 a 1995. Pendant 1 an, j’ai vecu et survecu dans une ville de 60000 
habitants sans electricite, sans petrole, sans eau courante, sans services 
traditionnels de distribution de nourriture et de consommables, et sans 
aucune organisation gouvernementale. 

Notre ville etait encerclee par des forces armees pendant 1 an, et 
dans cette ville, cetait la merde. 

Nous navions pas de police ou d’armee organisee... il y avait des 
groupes armes, et ceux qui etaient armes defendaient leurs maisons et 
leurs families. 

Quand tout a commence, certains d’entre nous etaient mieux pre- 
pares que d’autres, mais la plupart des families voisines navaient de la 
nourriture que pour quelques jours. 

Certains d’entre nous avaient des pistolets, et tres peu etaient ceux 
qui avaient des AK47 et des fusils. 

Apres 1 ou 2 mois, les gangs ont commences leur destruction : les 
hopitaux par exemple, se sont rapidement transformes en abattoirs. 

Les forces de police netaient plus presentent, et l’absenteisme du 
personnel hospitalier etait de plus de 80 %. 

J ai eu de la chance, ma famille etait large a cette epoque (15 membres 
dans une grande maison, 6 pistolets, 3 AK47), et done nous avons surve- 
cu... tout du moins la plupart dentre nous. 

Les Americains balan^aient des MRE ( Meals Ready to Eat - Rations 
de combat) tous les 10 jours pour aider les villes encerclees comme la 
notre, mais ce netait jamais assez. Quelques maisons avaient des petits 
jardins potager, mais la plupart nen avaient pas. 


Apres 3 mois, les premieres 
rumeurs de deces par fa- 
mine commenfaient... mais 
aussi les deces par exposi- 
tion au froid. 

Nous avons demonte toutes 
nos portes, lencadrement 
des fenetres des maisons 
abandonnees, notre par- 
quet... et j’ai aussi brule 
la totalite de nos meubles 
pour nous tenir chaud. 

Beaucoup sont mort de maladies, surtout a cause de leau (2 membres de 
ma famille), nous buvions principalement leau de pluie, nous mangions 
du pigeon et meme du rat. 

La monnaie est vite devenue de la merde... 

Nous faisions du troc ; pour une boite de boeuf, tu pouvais avoir une 
bile pour quelques heures (cest dur, mais cetait la realite), je me rappel 
que la plupart des femmes qui vendaient leurs corps etaient des meres 
desesperees. 

Armes a feu, munitions, bougies, briquets, antibiotiques, petrole, 
piles et nourriture... on se bataient comme des animaux pour fa. 

Dans une situation comme celle-la, tout change, et la plupart des 
gens deviennent des monstres... cetait moche. 

La force etait dans le nombre. Si vous etiez tout seul a vivre dans une 
maison, ce netait qu’une question de temps avant d’etre pille et tue... peu 
importe si vous etiez arme. 

Moi et ma famille, nous sommes pret maintenant ; je suis bien arme, 
j’ai un bon stock et je suis « eduque ». 

Ce nest pas important ce qui va se passer ; tremblement de terre, 




guerre, tsunami, extra-terrestres, terrorisme, penurie, effondrement eco- 
nomique, emeute... l’important cest que quelque chose va se passer ! 

De mon experience, vous ne pouvez pas survivre seul, la force est 
dans le nombre, soyez proche de votre famille, prepares avec elle, choisis- 
sez vos amis sagement et preparez-vous avec eux aussi. 

1 . — Comment vous deplaciez-vous en securite ? 

En fait la ville etait divisee en communaute de rues. Dans ma rue 
(15/20 maisons) nous avons organise des patrouilles (5 hommes armes 
chaque soir) pour garder un oeil sur les gangs et les ennemies. 

On troquait entre nous dans la rue. A 5 kilometres il y avait une 
rue tres organisee pour le troc, mais cetait trop dangereux de s’y rendre 
pendant la journee a cause des tireurs d elite. En plus on avait plus de 
chance de se faire depouiller la has que de troquer, et je n’y suis alle que 
2 fois, et seulement quand j’ai vraiment eu besoin de quelque chose de 
particulier et d’important (il parle principalement ici de medicaments, et 
notamment d’antibiotiques). 

Personne n’utilisait les voitures en ville parce que les routes etaient 
bloquees avec des debris, ou d’autres voitures abandonnees... et le petrole 
valait de lor ! 

Si je devais aller quelque part cetait de nuit. Ne jamais se deplacer 
seul, mais jamais en groupe important non plus (2/3 hommes). Toujours 
arme, tres vite, et toujours dans les ombres au travers des mines, jamais 
dans les rues. 

Il y avait beaucoup de bandes organisees, 10 / 15 personnes, parfois 
50... mais il y avait aussi des gens comme toi et moi, des peres, des grands 
peres, des gens bien avant la merde, qui maintenant tuais et pillais. 

Il n’y avait pas vraiment de bons et de mechants... la plupart etaient 
entre les deux ; cest a dire pret a tout, au bon comme au moins bon. 

2 , — Et le hois ? Il me semble qu’il y a beaucoup de fo- 

rets autour de ta ville , pourquoi avez-vous brule vos 
meubles et vos portes ? 


Autour de ma ville il n’y a pas beaucoup de bois. Ma ville etait une 
tres belle ville, elle ressemblait a n’importe quelle autre ville avec ses ci- 
nemas, ses restaurants, ses ecoles, son aeroport, ses centres culturels... 

Nous avions des arbres dans la ville, des pares et des arbres frui- 
tiers... mais tous les arbres ont ete brule en moins de 2 mois. 

Quand tu n’a pas delectricite pour preparer la nourriture et te 
chauffer, tu brules ce que tu as sous la main ; tes meubles, tes portes, ton 
parquet (et 9 a brule vite ce bois la !). 

Nous navions pas de banlieue et de fermiers. Dans les banlieues 
cetait lennemie, et nous etions encercles. Et dans la ville, tu ne savais pas 
qui etait ton ennemi. 

3 « — Quelles sorte de savoir-faire as-tu utilise durant 
cette periode ? 

Tu peux imaginer que dune certaine maniere cest le retour a lage de 
pierre ! Par exemple, j’avais une bouteille de gaz. Mais je ne l’utilisais pas 
pour faire chauffer ou preparer notre nourriture, cetait trop precieux ! 

J ai bidouille la bouteille pour pouvoir y attacher un tuyau pour re- 
charger les briquets. Les briquets, 9a n'a pas de prix ! 

Une personne mamenait un briquet vide, je le rechargeais, et je pre- 
nais une boite de conserve ou une bougie en echange par exemple. 

J’espere que tu comprends mon exemple. 

Aussi, je suis infirmier. Dans ces conditions, mes connaissances 
etaient mon argent. 

Soyez eduques et entraines... durant un tel effondrement, tes 
connaissances valent de lor si tu sais reparer certaines choses. 

Les objets et les stocks vont disparaitre un jour, cest inevitable... 
mais tes connaissances peuvent etre ta nourriture. 

Je veux dire... apprend a reparer les choses ; les chaussures ou les 
gens... 

Par exemple, mon voisin savait faire du petrole pour les lampes... il 
n’a jamais eu faim. 


4 * — Si tu avais 3 mois pour 
te preparer aujourd’hui, 
quest ce que tu ferais ? 

Si j avais eu 3 mois pour me prepa- 
rer i Hmmm fuir a letranger i 
(blague). Aujourd’hui, j’ai conscience 
que les choses peuvent s’aggraver 
tres tres rapidement. 

Jai de la nourriture, des produits 
pour 1’ hygiene, de l’energie etc. Un 
approvisionnement de 6 mois. 

Je vis en appartement avec une bonne securite. J’ai une maison avec 
un abris dans un village a 5 kilometres de mon appartement, et dans cette 
maison j’ai encore 6 mois d approvisionnement. 

Ce village est une toute petite communautes, la plupart des habi- 
tants sont prepares... ils ont appris avec la guerre. Jai 4 differentes armes 
a feu avec 2000 munitions chacune. 

Jai un bon jardin avec la maison et des connaissances en jardinage. 
Aussi, j’ai un don maintenant pour sentir la merde... tu sais, quand tout 
le monde autour de toi dit que tout va bien se passer, mais que toi tu sais 
qu’en fait tout va s’effondrer r 

Je pense que j’ai la force de faire tout ce que je dois faire pour sur- 
vivre et proteger ma famille, parce que quand tout s’effondre, soit sur, si tu 
g n’a rien, tu vas faire des choses qui ne sont pas tres jolies pour sauver tes 
— gosses... tu veux juste survivre avec ta famille. 

Survivre seul ; aucune chance (c’est mon opinion), peu importe si tu 
es arme et prepare, au final, si tu es seul tu vas mourir, je l’ai vu... plein 
de fois. 

Des groupes et des families avec enormement de preparation 
et de connaissances variees, cest le mieux. 




5 . — Quel materiel devrions-nous stocker ? 

(Ja depend. Si tu veux survivre comme un voleur, la seule chose dont 
tu as besoin se sont des armes et beaucoup de munitions. 

A part des munitions, de la nourriture, du materiel pour 1’ hygiene et 
de lenergie (piles etc.), tu peux te pencher sur des petites choses faciles a 
troquer ; couteaux, briquets, savon, pierres a feu... 

Aussi, avoir beaucoup d’alcool, le genre qui se garde longtemps, 
comme du whisky par exemple, la marque nest pas importante, fa peut 
etre le true le moins chere possible, mais cest tres bien pour le troc dans 
les moments difficiles ou pour desinfecter des blessures. 

Le manque d’hygiene a fait beaucoup de morts. 

Tu vas avoir besoin de choses tres simples, mais en quantites impor- 
tantes, comme enormement de sacs poubelle, je veux dire, enormement ! 
Et beaucoup de rubans adhesifs toiles ( duct tape). Des assiettes et des 
gobelets en plastique ou en carton... tu vas en avoir besoin ; beaucoup ! 
Je sais, parce que nous nen avions pas du tout. 

Mon opinion est que le materiel pour f hygiene est peut etre encore 
plus important que la nourriture. Tu peux facilement tuer un pigeon, ou 
trouver quelques plantes a te mettre sous la dent, mais tu ne peux pas 
tuer du produit disinfectant pour les mains par exemple. 

Plein de produit pour nettoyer, desinfecter, beaucoup de savon, de la 
Javel, des gants, des masques... tout ce qui est jetable. 

Aussi, un entrainement dans les premiers soins, apprendre a net- 
toyer une plaie, une brulure ou meme une blessure par balle, car il n’y a 
pas d’hopital... meme si tu trouves un medecin quelque part, il n’aura pas 
de medicaments, ou tu nauras rien pour le payer. 

Apprendre a utiliser les antibiotiques, et en avoir beaucoup. 

Pour les armes il faut rester simple. 

Maintenant je porte un Glock45, parce que jaime bien, mais cest 
pas une arme ou un calibre repandu ici, done j ai aussi deux 7,62 mmTT 
pistolets russes caches, parce que tout le monde a cette arme ici, et beau- 
coup de munitions. 


Je naime pas les Kalachnikov, mais cest pareil, tout le monde en a 
une... done... 

II faut avoir des choses petites et discretes. 

Cest bien davoir un generateur par exemple, mais cest mieux d’avoir 
1000 briquets BIC. Le generateur. dans une situation merdique, va atti- 
rer lattention. 1 000 briquets ne prennent pas de place, cest pas chere, et 
tu peux toujours les troquer pour quelque chose. 

Pour leau, la plupart du temps on recuperait leau de pluie dans 
4gros tonneaux, apres on la portait a ebullition... on avait aussi une ri- 
viere pas loin, mais leau est vite devenue trop polluee. 

Le materiel pour leau est tres important. II faut avoir des tonneaux, 
des seaux et des recipients pour Stocker et transporter leau. 

6 . — Est'Ce que Vor et Vargent metal t’ont aide ? 

Oui. Personnellement, j ai echange tout mon or pour des munitions. 

Parfois on etait capable d’utiliser de la monnaie (Mark et Dollars) 
pour acheter certaines choses, mais ces occasions etaient rares, et le 
prix etait toujours exorbitant. Par exemple, une boite de haricots valait 
30/40$, La monnaie courante sest tres vite effondree. 

Simplement, on troquait quelque chose pour autre chose. 

7 . — Est'Ce que le sel avait de la valeur ? 

Oui, mais pas autant que le cafe ou les cigarettes. J avais beaucoup 
d’alcool, et j’ai troque avec sans probleme. La consommation d’alcool etait 
plus de 10 fois superieur quen temps normal. 

Maintenant, cest probablement mieux de Stocker des cigarettes, des 
briquets et des piles pour le troc parce que fa prend moins de place. 

Je netais pas un prepper (1) a lepoque, on a pas eu le temps de se pre- 

1 — Apprendre a faire pousser des legumes, faire son pain, elever des poules, 
recolter ses semences, se soigner avec les plantes, coudre, reparer moteurs et 
autres, cordonnerie, recuperer leau de pluie et de puits, devenir autonome en 
energies diverses, etc. Pour les adeptes du prepping, « preparation », il s’agit, d’un 
entrainement pour un futur probable. 


parer... quelques jours avant que la merde atterrisse dans le ventilateur, 
les politiciens a la tele repetaient que tout allait bien. 

Quand le del nous est tombe sur la tete, on a juste pris ce qu’on 
pouvait. 

8> — Est ce que f a a ete dif- 
ficile d’obtenir une arme d 
feu durant Vevenement et 
quest ce que vous avez pu 
troquer pour les armes et les 
munitions ? 

Apres la guerre, chaque maison 
avait une arme. 

La police a requisitionnee pas mal d’armes au debut de la guerre... 
mais la plupart des gens ont cache leurs armes quelque part. 

Jai une arme legale (licence), et les autorites ont une loi qui sap- 
pelle « collection temporaire ». Dans une situation de trouble (emeutes par 
exemple...), le gouvernement a le droit de temporairement confisquer 
toutes les armes. . . done tu gardes fa en tete. Tu sais, il y a des gens qui ont 
une arme legale, mais ceux qui ont des armes legales ont aussi des armes 
illegales cachees quelque part, juste au cas ou il y aurait une confiscation. 

Si tu as de bonnes choses a troquer, cest pas complique de trouver 
une arme pendant une situation difficile, mais ce qu’il faut savoir, best 
que les premiers jours sont les plus dangereux en terme de chaos et de 
panique, et que peut etre que tu ne vas pas avoir le temps de trouver une 
arme pour defendre ta famille. Ne pas etre arme durant la panique, le 
chaos et les emeutes... best pas bien. 

Dans mon cas, a un moment un homme avait besoin d une batterie 
de voiture pour sa radio, et il avait des fusils... jai troque la batterie pour 
2 fusils. Pour les munitions... parfois je troquais des munitions pour de 
la nourriture, et quelques semaines plus tard de la nourriture pour des 
munitions. 




Par contre, je ne faisais jamais de troc chez moi, et jamais dans des 
quantites importantes. Tres peu de gens ( voisins ) savaient combien de 
choses javais chez moi. 

Le true, cest de Stocker le plus possible en rapport avec lespace et 
largent... et apres, suivant la situation, tu vois ce qui est le plus demande. 

Correction, munitions et armes auront toujours la premiere place 
pour moi... mais qui sait, numero deux cest peut etre des masques a gaz 
avec des filtres. 

9 , — Et la securite ? 

La defense etait tres primitive. Encore une fois, nous netions pas 
pret... et nous avons utilise ce que nous pouvions. 

Les fenetres etaient cassees, les toits etaient en piteux etats a cause 
des bombardements. Toutes les fenetres etaient bloquees avec quelque 
chose : sacs de sables, pierres. Jai bloque ma porte de jardin avec des de- 
bris, et j’utilisais une echelle en aluminium pour passer au dessus du mur. 

Quandje revenais chez moi, j’appelais quelqu’un pour qu’il me passe 
lechelle. 

Un mec dans notre rue a completement barricade sa maison. II a 
fait un trou dans un mur connecte a la maison de son voisin qui etait en 
mine... une entree secrete. (Jla va paraitre etrange, mais toutes les mai- 
sons les plus securisees ont ete pillees et detruites en premier. On avait de 
belles maisons dans mon quartier, avec des murs, des chiens, des alarmes 
et des barres de fer aux fenetres. 

Les foules ont attaquees ces maisons en premier... certaines etaient 
defendues et ont tenues, d’autres non... fa depend combien d’armes et de 
bras ils avaient a l’interieur, 

Je pense que la securite cest important, mais il faut la savoir garder 
un profil bas... oublies les alarmes par exemple. Si tu vies en ville et que 
la merde arrive, tu vas avoir besoin d un endroit simple et sobre, avec 
beaucoup darmes et de munitions. 

Combien de munitions ? Le plus possible. 

II faut garder ton domicile le plus ininteressant possible. 


Aujourd’hui ma porte est en acier pour des raisons de securite, mais 
seulement pour me sauvegarder de la premiere vague de chaos... apres 
fa, je pars pour retro uver un groupe plus important (famille et amis) a la 
campagne. 

A la maison, on a eu des situations pendant la guerre, pas besoin de 
rentrer dans les details... on a toujours eu plus de puissance de feu, et le 
mur en brique. 

Aussi on avait toujours quelqu’un qui surveillait la rue... une bonne 
organisation au cas ou les gangs viennent est primordial. 

II y avait toujours des coups de feu en ville. 

Encore une fois, la defense de notre perimetre etait tres primitive... 
toutes les issues etaient barricadees, avec juste des petites ouvertures pour 
les fusils, et toujours au minimum 5 membres de la famille a l’interieur 
pret a se battre, et une personne dans la rue, cachee. 

Pour eviter les tireurs delite, on restait a la maison toute la journee. 
Dans les premiers temps, les faibles meurent, et les autres se battent. 

II n’y avait presque personne dans les rues durant la journee a cause 
des tireurs delite... la ligne de defense etait extremement rapprochee. 

Beaucoup sont mort parce qu’ils voulaient aller se renseigner sur la 
situation par exemple... c’est tres tres important, il faut se rappeler que 
nous n’avions pas d’informations, pas de radio, pas de tele... rien, juste 
des rumeurs. II n’y avait pas d’armee organisee... mais nous etions tous 
des soldats. 

On etait force. 

Tout le monde portait une arme et essayait de se proteger. 

Dans la ville, tu ne peux pas porter de true de qualite parce que 
quelqu’un va te tuer et te prendre tes affaires. 

Tu ne peux meme pas avoir un beau fusil, et ainsi attirer l’attention. 

Je vais te dire ; si e’est la merde demain, je veux rester sobre, et res- 
sembler a tout le monde dehors, peureux, desespere, confus, et peut etre 
que je vais crier et pleurer un peu... 


Pas de vetement chic... je ne vais pas sortir avec mes super habits 
tactiques tout neuf et crier : «je suis la, vous etes tous mort maintenant les 
mechants !», 

Je vais rester profil has, lourdement arme et bien prepare en atten- 
dant et en evaluant mes options, avec mon meilleur ami ou mon frere a 
mes cotes. 

(Jia n’a pas d’importance d avoir une super securite, un super fusil... 
si les gens voient que tu es rentable, qu’ils devraient probablement te vo- 
ler, ils vont te voler. 

Cest seulement une question de temps, et de combien de bras et 
d’armes vont etre de la partie. 

10 , — Quelle etait ta si- 
tuation avec les toilettes ? 

On utilisait une pelle et n’importe 
quel bout de terre a proximite de 
la maison faisait l’affaire... 9a a lair 
sale, mais cetait sale. On se lavait 
avec l’eau de pluie recuperee, ou 
alors a la riviere, mais la plupart du 
temps cetait trop dangereux. 

On avait pas de papier hygienique... et meme si j’en avais je le tro- 
quais. C etait une sale situation. 

Si je peux te donner un conseil ; en premier, il faut avoir des armes 
et des munitions... apres tout le reste, et je veux dire tout ! 

(Jia depend de la place que tu as et de ton budget bien sur. 

Si tu oublies quelque chose, cest pas grave, il y aura toujours 
quelqu’un pour troquer... mais si tu oublies les armes et les munitions, tu 
ne pourras pas avoir acces au troc. 

Aussi, je ne vois pas les grandes families comme plus de bouches 
a nourrir, je vois les grandes families comme plus d’armes et plus de 
forces... apres, cest dans la nature des gens de s’adapter. 




11 . — Et les soins pour les gens malades ou blesses ? 

Les blessures etaient principalement des blessures par balles. 

Sans les specialistes et tout le reste, si la victime avait la chance de 
trouver un docteur quelque part, il avait 30% de chance de sen sortir. Ce 
netait pas comme dans les films, les gens mourraient... beaucoup sont 
morts de petites blessures infectees. 

Javais des antibiotiques pour 3 ou 4 traitements, bien sur, seule- 
ment pour ma famille. 

Des choses tres betes tuaient les gens. 

Une simple diarrhee est capable de te tuer en quelques jours sans les 
medicaments et l’hydratation necessaire... surtout les enfants. 

On a eu beaucoup de maladies de la peau, et des empoisonnements 
alimentaires... on pouvait pas faire grand chose. 

On faisait beaucoup avec les plantes locales et l’alcool, et pour le 
court terme fa allait, mais sur le long terme cetait horrible. 

L’hygiene est primordiale... et avoir le plus de medicaments pos- 
sible, surtout les antibiotiques. 
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